
Un grand Monsieur nous a quittés : Albert PAGET.

N
otre Papy s’est endormi à l’âge de 103 ans refermant ainsi le livre d’une vie bien remplie.

Il était d’une génération que les moins de 40 ans ne peuvent pas connaitre ou si peu, et pourtant celles et ceux qui le côtoyaient encore aujourd’hui ne pouvaient que rester admiratifs et subjugués devant son humeur permanente et sa non moins légendaire tonicité.

Vieillir n’a jamais été pour lui une obsession, pas plus qu’il n’était un passéiste nostalgique malgré la richesse de son curriculum vite. Il n’avait qu’une seule boussole,  ‘’ TOUJOURS DROIT DEVANT ! ’’
Le cyclisme, certes, était sa grande passion, mais il vouait pour le sport en général un attachement sans faille. Après ses journées de labeur, que dis-je ses nuits, passées au sein de l’entreprise SNR, il n’hésitait pas, selon les circonstances du moment à changer de casquettes, car son éclectisme, il est vrai, brillait de mille feux.
Comme coureur il disputera le critérium des six Provinces, Le critérium du Dauphiné-Libéré, puis deviendra sur la lancée, président de club, directeur sportif, speaker, photographe, globe trotteur, plus de 80 pays visités. Il fit également les beaux jours de l’E.S. St. Félix Football, dont il fût l’un des créateurs, mais aussi des clubs cyclistes de L’A.C.Aix les Bains, de la Pédale Annécienne, du L’U.C. Voiron-Salève-Annemasse, de L’U.C.Annécienne, de l’école des Sports de la ville d’Annecy, du comité F.F.C.74, du CD.O.S.74, de La F.S.G.T, des clubs cyclistes du bassin lémanique, du Tout du Val D’Aoste, des Médaillés du Sports.74. 
Il était titulaire de la Médaille d’or de la Jeunesse et des Sports, Médaille d’or de la F.F.de Cyclisme, diplômé d’honneur du Prix national du Fair Play.
Des récompenses qui ne s’achètent pas dans un supermarché, mais qui sont la juste récompense de son entier dévouement et de son fidèle engagement associatif et sportif.
Si on devait mesurer la côte de popularité de notre ‘’ALBERT’’ il suffisait d’être présent à l’hommage que lui ont réservé ses très nombreux amis le mardi 10 février dernier. L’occasion de nous souvenir de cet adage :
Qu’une image vaut quelquefois mille mots’’.
Toutes celles et tous ceux  qui l’ont côtoyé garderont de lui le souvenir d’un homme au talent aussi grand qu’a été son appétit pour la vie. Oui, il va nous manquer !
Bernard,
